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PREFACE.
dans 'impreflion deces [cteres, que pour purger PAu>
reur des fautes qui pouroient s’y cftre glifiées, & pour
conuier d’autant plus ceux qui y verront leurs leteres
imprimees, & qui en les lifant ne les trouueront pas
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‘touta fait correétes, a m'enuoyer a moy ou auxLi-

braires, ouleursleteres mefmes, oudescopics tres-fi-

“delles , afin que dans vne {econde édition elles puil-

{ent prendre la place de celles qui tiennent mainte-
nantlaleur. le fouhaitterois aufh que ces Meflieurs

Permi{fcnt que le liure fuft alors h\onorédc leurs
noms , n’ayant pa icette foismettre alatefte dc tou-
tesleslettres, lesnoms de ceux a qui clles font adref-

~ fées faute delauoir trouuedans le Manufcrir, & pour

nel'auoir ptaprendre de perfonne, ny deuiner parle
ftyle,lequel pourtantm’ena fait mettre quelques-vns
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parconjcéture. Erquand encclaie me {eroistrompe,

ic ne croy pasauoir faittorr d ceux de quitay emprun-
télesnoms. Yene penfe pas aufli que les honneftes

gens trounent matuais, que pout faire micux entem-

dreles réponfes de Monfieur Defcartes, 1aye fait’im- -
primer quelques-vnes de leurs lettres , qui contien-—
nentleurs objections; Et fur ce'fujetic fuis oblige de
rendre cette reconnoiffancea feu Monfieur Morin,
Doéteur en Médecine & Profeffeur du Roy aux Ma-
thematiques , de m’auoir gcncrcufcmcnt accorde {es

leteres ; ay aufli la mefme obligation a Monfieur

More Gentilhomme Anglois; Et pour ne pas refufer
X ce dernier ce quila defiré de moy enr m’enuoyant
fes copies, 1ay efte contraint de mettre dansce liare
vne lettre ou deux que ic luyay écrittes a cette occas
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